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Jeudi 13 avril 2023 - Basilique du rosaire 
Messe avec l’Hospitalité – sacrement des malades 
 
 
Chers amis de l’Hospitalité, 
 
La première lecture fait suite au récit de la guérison d’un infirme boiteux qui se tenait 
chaque jour à la porte du Temple. Nous avons entendu ce récit hier, à la messe 
internationale. Devant la détresse de cet homme Pierre avait déclaré : « De l’argent 
et de l’or, je n’en ai pas ; mais ce que j’ai, je te le donne : au nom de Jésus Christ le 
Nazaréen, lève-toi et marche. » (Ac 3,6). 
 
Hier, lors de la messe internationale, je disais aussi que la rencontre avec Jésus 
Ressuscité avait allumé le feu de la charité dans le cœur des disciples d’Emmaüs. 
Cela s’était traduit concrètement par le fait qu’ils avaient offert l’hospitalité à Jésus, 
qu’ils n’avaient pourtant pas encore reconnu. 
 
C’est ce même amour, cette même charité, qui avait poussé Pierre et Jean à se 
pencher sur l’infirme du Temple pour lui dire « De l’argent et de l’or, je n’en ai pas ; 
mais ce que j’ai, je te le donne ». En réalité, c’est Jésus qui continuait sa mission à 
travers le ministère de Pierre et Jean. Le Christ ressuscité, retourné auprès de son 
Père, passe désormais par l’Église, par ses disciples auxquels il donne son Esprit. Si 
Jésus ressuscité reste infiniment présent auprès de ceux qui souffrent, sa 
compassion concrète passe désormais par l’Église, c’est-à-dire par chacun d’entre 
nous pour continuer sa mission. 
 
Cher hospitalier, chère hospitalière, 
 

Le Christ ressuscité te donne aujourd’hui son Esprit, pour que tes oreilles 
deviennent les siennes,  
pour écouter les cris des hommes d’aujourd’hui. 
 
Le Christ ressuscité te donne son Esprit, pour que tes yeux deviennent les 
siens,  
pour que tu puisses regarder les autres avec amitié et compassion comme lui. 
 
Le Christ ressuscité te donne son Esprit, pour que ta bouche devienne la sienne,  
pour que tu puisses relayer dans le monde sa Parole. 
 
Le Christ ressuscité te donne son Esprit, pour que ton cœur devienne le sien,  
afin que tu puisses aimer comme lui. 
 
Le Christ ressuscité te donne son Esprit, pour que tes mains deviennent les 
siennes, pour que tu puisses continuer sa mission, 
et manifester son amour pour chacun à travers chacun de tes propres gestes. 
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Oui, Seigneur Jésus souffle sur nous ton Esprit, pour que nous devenions tes 
Apôtres,  
pour que le feu de ta charité,  
dont tu nous as montré la preuve suprême dans le lavement des pieds et sur la 
croix,  
passe par nous, par nos yeux, nos oreilles, notre cœur, notre bouche, nos 
mains. 

 
 
Chers frères et sœurs, 
 
Dans l’Évangile que nous avons entendu, nous percevons les premiers effets de la 
présence du Ressuscité au milieu des disciples. Le texte nous dit qu’ils étaient 
« saisis de frayeur et de crainte », « ils sont bouleversés », « saisis d’étonnements ». 
C’est peut-être ce que l’un ou l’autre vivez aujourd’hui. Mais Jésus ressuscité vient 
au milieu d’eux et leur dit « shalom », « la paix soit avec vous ». Jésus veut nous faire 
le don de sa paix. Il vient calmer leur cœur comme il avait jadis calmé la tempête. 
 
Dans cet Évangile, Jésus continue à former ses apôtres. Il les aide à comprendre les 
Écritures : « Ainsi est-il écrit que le Christ souffrirait, qu’il ressusciterait d’entre les 
morts le troisième jour, et que la conversion serait proclamée en son nom, pour le 
pardon des péchés, à toutes les nations, en commençant par Jérusalem. À vous d’en 
être les témoins. » 
 
Jésus enseigne que les principaux fruits de sa passion et de sa Croix sont la 
conversion et le pardon. Nous savons combien ces thèmes sont aussi au cœur du 
message de Lourdes. « Pénitence, Pénitence, Pénitence », « priez pour les 
pécheurs ». C’est cette miséricorde infinie de Jésus pour les pécheurs que nous 
célébrerons dimanche prochain, « dimanche de la Miséricorde ».  
 
L’Évangile d’aujourd’hui se terminait par « à vous d’en être témoin », c’est-à-dire, à 
vous d’être témoin de cette réconciliation que Jésus nous a obtenue sur la croix, à 
nous d’être témoins du pardon et de la miséricorde. Chers frères et sœurs, profitons 
de ce pèlerinage à Lourdes pour goûter à la miséricorde que Jésus veut nous offrir 
en célébrant le sacrement du pardon. C’est la vocation du prêtre, il a reçu l’Esprit 
Saint pour continuer au milieu de son peuple le ministère de Jésus qui pardonne. 
 
Chers frères et sœurs, 
 
Vous qui êtes éprouvés par la maladie, par l’âge ou les accidents de la vie, le Christ 
ressuscité va aussi passer par le ministère des prêtres pour vous manifester sa 
tendresse, vous communiquer sa paix et vous donner sa force à travers le sacrement 
des malades. 
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Ce n’est pas tel ou tel prêtre qui va venir vous faire l’onction d’huile. C’est le Christ 
ressuscité lui-même qui passe par ce prêtre. C’est la vocation du prêtre : il a reçu 
l’Esprit Saint pour continuer au milieu de son peuple le ministère de Jésus qui guérit. 
 
Frères et sœurs, 
 
La première lecture commençait par ceci : « En ces jours-là, l’infirme que Pierre et 
Jean venaient de guérir ne les lâchait plus. » (Ac 3,11).  
 
Ce qui nous est demandé à nous, c’est de ne pas lâcher Jésus.  
Ne lâchons pas la main de Celui qui peut nous guérir.  
 
Seigneur Ressuscité, comme l’infirme guéri, nous ne voulons pas lâcher ta main,  
Car nous avons besoin que, comme un père, tu nous apprennes à marcher ; 
 
Nous ne voulons pas lâcher ta main, car, lorsque nous la lâchons, nous tombons ; 
 
Nous ne voulons pas lâcher ta main pour te dire que nous voulons être toujours avec 
toi, pour que tu restes toujours avec vous ; 
 
Nous ne voulons pas lâcher ta main car nous savons que ta main nous guérit, ta main 
nous conduit, ta main nous console, ta main nous pardonne. 
 
« Ta main me conduit, ta droite me saisit, tu as posé sur moi ta main ». 
 

+ Jean-Luc GARIN 
Évêque de Saint-Claude 


